
Seigneur dans leurs vies. Notre générosité à leur égard devrait être capable de 

les ouvrir à quelque chose et quelqu’un de plus grand que nous.  

Pour jouer auprès de nos contemporains le rôle du Baptiste, nous devons être, 

comme lui, humbles vis-à-vis du Christ. Autrement dit, reconnaître à notre tour 

que nous ne sommes pas dignes de délier la courroie de sa sandale. L’enjeu ici 

n’est pas de s’abaisser d’une manière humiliante, mais de ne pas chercher à 

usurper la place du Christ. En effet, nous voyons dans l’histoire et l’actualité de 

l’Église que la tentation est grande chez certain(e)s de chercher leur gloire 

personnelle en prétendant servir le Christ. Nombre de scandales anciens et 

récents ont été souvent causés par des gens qui ont confondu leurs intérêts 

égoïstes avec ceux de l’Église. 

Outre l’humilité, les lectures bibliques de ce jour nous donnent deux autres 

pistes sur la meilleure manière d’être au service de la joie de l’Évangile et de 

préparer les hommes et les femmes de notre temps à accueillir la présence du 

Christ. La première lecture, en insistant sur l’œuvre libératrice du Messie, est 

une invitation à nous poser certaines questions : « Est-ce que je fais partie de 

ceux et celles qui relèvent autrui ou bien de ceux et celles qui écrasent autrui ? 

Est-ce ma générosité qui se manifeste dans les actions que je mène ou bien ma 

volonté de domination ? » Ces questions sont importantes si on ne souhaite pas 

tomber dans le travers de la manipulation. De fait, nombre de gens aujourd’hui 

se font les porte-paroles de causes généreuses alors qu’ils ne cherchent que 

leurs propres intérêts. Dans la deuxième lecture, saint Paul nous invite aussi à 

prier sans relâche et rendre grâce en toute circonstance. En nous accordant 

ainsi au Seigneur dans la prière, nous gardons nos corps et nos esprits prêts à 

Le recevoir.  

Par l’humilité, l’engagement à servir notre prochain et la prière, nous laissons la 

joie de l’Évangile agir dans le monde et nous y traçons le chemin du Seigneur. 
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PRIÈRE POUR LA COMMUNION SPIRITUELLE (PADRE PIO) 

Mon Jésus je crois que vous êtes ici présent dans le Saint-Sacrement.  

Je vous aime par-dessus toutes choses et je désire ardemment vous  

recevoir. Mais puisque, en ce moment, je ne peux le faire sacramen- 

tellement, venez au moins spirituellement dans mon cœur. Comme si  

vous y étiez déjà présent, je vous adore et je m’unis entièrement à vous ;  

ne permettez pas que je me sépare jamais de vous !                                                          

Paroisses de Jamagne-Jamiolle, Philippeville et Sautour 

Troisième dimanche de l’Avent – Année B – 13 décembre 2020 

Nouveau site internet : www.japhisau.com 

 

 Communication très importante : Suite à l’assouplissement du confinement 

pour les célébrations religieuses publiques de 15 personnes maximum (enfants 

de moins de 12 ans non compris), (1) la célébration de la messe en semaine va 

être rétablie à Philippeville à partir du 14 décembre [Lu, Me et Ve (08h30) ; Ma 

et Jeu (18h30)]. (2) La messe dominicale à Jamagne-Jamiolle [sa (17h30)] et 

Sautour [di (09h30)] est rétablie à partir du week-end du 19-20 décembre. (3) 

Par contre, une messe diffusée sur internet sera maintenue pour la commu-

nauté de Philippeville, avec la possibilité de venir recevoir la communion 

pendant l’heure habituelle de la messe dominicale (10h45-11h45). (4) Pour les 

célébrations de Noël, les informations seront données le week-end prochain. 

 

PREMIÈRE LECTURE 

« Je tressaille de joie dans le Seigneur » (Is 61, 1-2a.10-11) 

Lecture du livre du prophète Isaïe 

L’esprit du Seigneur Dieu est sur moi parce que le Seigneur m’a consacré par 

l’onction. Il m’a envoyé annoncer la bonne nouvelle aux humbles, guérir ceux 

qui ont le cœur brisé, proclamer aux captifs leur délivrance, aux prisonniers 

leur libération, proclamer une année de bienfaits accordée par le Seigneur. 

Je tressaille de joie dans le Seigneur, mon âme exulte en mon Dieu. Car il m’a 

vêtue des vêtements du salut, il m’a couverte du manteau de la justice, comme 

le jeune marié orné du diadème, la jeune mariée que parent ses joyaux. 

Comme la terre fait éclore son germe, et le jardin, germer ses semences, le 

Seigneur Dieu fera germer la justice et la louange devant toutes les nations. 

– Parole du Seigneur. 

 

CANTIQUE 

(Lc 1, 46b-48, 49-50, 53-54) 

R/ Mon âme exulte en mon Dieu. 

Mon âme exalte le Seigneur, 

exulte mon esprit en Dieu, mon Sauveur ! 

Il s’est penché sur son humble servante ; 

désormais tous les âges me diront bienheureuse. 



 

Le Puissant fit pour moi des merveilles ; Il comble de biens les affamés, 

Saint est son nom !    renvoie les riches les mains vides. 

Sa miséricorde s’étend d’âge en âge  Il relève Israël son serviteur, 

sur ceux qui le craignent.   il se souvient de son amour 

 

DEUXIÈME LECTURE 

« Que votre esprit, votre âme et votre corps soient gardés pour la venue du 

Seigneur » (1 Th 5, 16-24) 

Lecture de la première lettre de saint Paul apôtre aux Thessaloniciens 

Frères, soyez toujours dans la joie, priez sans relâche, rendez grâce en toute 

circonstance : c’est la volonté de Dieu à votre égard dans le Christ Jésus. 

N’éteignez pas l’Esprit, ne méprisez pas les prophéties, mais discernez la 

valeur de toute chose : ce qui est bien, gardez-le ; éloignez-vous de toute 

espèce de mal. Que le Dieu de la paix lui-même vous sanctifie tout entiers ; que 

votre esprit, votre âme et votre corps, soient tout entiers gardés sans 

reproche pour la venue de notre Seigneur Jésus Christ. Il est fidèle, Celui qui 

vous appelle : tout cela, il le fera. 

– Parole du Seigneur. 

 

ÉVANGILE 

« Au milieu de vous se tient celui que vous ne connaissez pas » (Jn 1, 6-8.19-28) 

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean 

Il y eut un homme envoyé par Dieu ; son nom était Jean. Il est venu comme 

témoin, pour rendre témoignage à la Lumière, afin que tous croient par lui. Cet 

homme n’était pas la Lumière, mais il était là pour rendre témoignage à la 

Lumière. Voici le témoignage de Jean, quand les Juifs lui envoyèrent de 

Jérusalem des prêtres et des lévites pour lui demander : « Qui es-tu ? » Il ne 

refusa pas de répondre, il déclara ouvertement : « Je ne suis pas le Christ. » Ils 

lui demandèrent : « Alors qu’en est-il ? Es-tu le prophète Élie ? » Il répondit : « Je 

ne le suis pas. – Es-tu le Prophète annoncé ? » Il répondit : « Non. » Alors ils lui 

dirent : « Qui es-tu ? Il faut que nous donnions une réponse à ceux qui nous ont 

envoyés. Que dis-tu sur toi-même ? » Il répondit : « Je suis la voix de celui qui 

crie dans le désert : Redressez le chemin du Seigneur, comme a dit le prophète 

Isaïe. » Or, ils avaient été envoyés de la part des pharisiens. Ils lui posèrent 

encore cette question : « Pourquoi donc baptises-tu, si tu n’es ni le Christ, ni 

Élie, ni le Prophète ? » Jean leur répondit : « Moi, je baptise dans l’eau. Mais au 

milieu de vous se tient celui que vous ne connaissez pas ; c’est lui qui vient 

derrière moi, et je ne suis pas digne de délier la courroie de sa sandale. » Cela 

s’est passé à Béthanie, de l’autre côté du Jourdain, à l’endroit où Jean 

baptisait. 

– Acclamons la Parole de Dieu. 

 

HOMÉLIE 

Frères et sœurs en Christ, 

Nous arrivons déjà au troisième dimanche de l’Avent. Ceux qui ont connu la 

messe en latin se souviennent encore de l’époque où l’on désignait ce jour par 

le dimanche de la Gaudete. Le prêtre se revêtait d’une chasuble rose pour l’occa-

sion. En latin, Gaudete signifie « Réjouissez-vous ». Cette exhortation invite les 

chrétiens du monde entier à se placer sous le signe de la joie évangélique. En 

effet, le Messie que nous célébrons et que nous attendons est un vrai motif de 

joie. Cette joie, nous ne la gardons pas égoïstement pour nous, nous avons le 

devoir de la répandre tout autour de nous. 

Jean le Baptiste est la figure qui nous est proposée aujourd’hui pour méditer sur 

la joie de l’Évangile. Il nous rappelle l’exhortation déjà entendue dimanche 

passée : « Redressez le chemin du Seigneur ». En dégageant ce chemin encom-

bré par nos péchés, alors le Seigneur peut venir parmi nous restaurer la joie de 

l’humanité. Le prophète Isaïe nous donne un aperçu de l’œuvre libératrice du 

Seigneur dans la première lecture. Celle-ci consiste à « annoncer la bonne nouv-

elle aux humbles, guérir ceux qui ont le cœur brisé, proclamer aux captifs leur 

délivrance, aux prisonniers leur libération, proclamer une année de bienfaits 

accordée par le Seigneur ». Cette œuvre, nous pouvons y collaborer concrè-

tement en manifestant notre générosité envers ceux et celles qui sont en 

souffrance. Habituellement, ce week-end est celui où nos communautés 

paroissiales s’associent à l’Action Vivre Ensemble par des collectes et d’autres 

actions. La pandémie ne doit pas nous empêcher de poser un geste en faisant 

un don à cette O.N.G. sur www.vivre-ensemble.be. D’autres associations ont 

besoin de votre aide, n’hésitez pas à les soutenir. 

Notre collaboration à l’œuvre du Seigneur ne signifie pas que nous nous substi-

tuons à Lui. Dans l’évangile, Jean le Baptiste reconnaît humblement qu’il n’est 

pas le Messie ; il ne fait que préparer son chemin. Il nous faut, à notre tour, être 

les précurseurs du Christ auprès de nos contemporains, c’est-à-dire être capa-

bles de préparer les hommes et les femmes de notre époque à accueillir le 
 


